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166 SEANCE DU 22 JUIN 1944

Marko Zalokar. — Regeneration «in vitro» du cristallin du

Triton.

La methode de l'explantation des ebauches embryonnaires
de Batraciens a donne d'excellents resultats entre les mains

d'Holtfreter; toutefois, les parties explantees ne peuvent etre

conservees en survie au delä d'un certain temps, limite par la

resorption complete des plaquettes vitellines.
Pour les tissus et organes d'animaux adultes, deux methodes

de survie en dehors de l'organisme peuvent etre envisagees:
la culture de tissus dans le plasma coagule, qui peut permettre
une multiplication indefmie des cellules; la perfusion (coeur

artificiel), plus compliquee et assurant une survie plus ou moins

longue des organes.
Cette derniere methode est inapplicable au cas de Poeil d'une

larve de Triton; d'autre part, les tentatives de culture en milieu
solide (plasma coagule) ont echoue, ce qui est sans doute du
ä une trop faible vitesse des echanges en milieu solide. On sait,

par ailleurs, que l'iris peut survivre et meme regenerer un
cristallin, lorsqu'on l'implante dans la chambre posterieure de

l'ceil, c'est-ä-dire dans un milieu liquide. C'est pourquoi j'ai
essaye d'obtenir la survie de l'oeil explante, prive de sa scle-

rotique, dans un milieu nutritif liquide.
Le milieu qui m'a permis d'obtenir une survie d'un mois et

plus de la retine et de l'iris est constitue par un melange de

plasma de sang humain, ramene par dilution ä l'isotonie pour
tissus de Batraciens, rendu incoagulable par addition d'hepa-
rine, et de Tyrode. Une condition necessaire est l'agitation
continue des cultures, afin de permettre une meilleure aeration
et un contact constamment renouvele entre les tissus et le

milieu nutritif. Les cultures ont ete maintenues dans un
thermostat a 25°.

Dans les yeux ainsi explantes et prives prealablement de leur
cristallin, je n'ai observe qu'une seule fois une regeneration de

cet organe ä partir de l'iris et encore sa differenciation n'a-t-elle

pas depasse les premiers Stades. Par contre, ayant introduit
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dans l'ceil l'hypophyse de la larve, j'ai obtenu cinq cas de

regeneration (sur onze) tres complete, allant jusqu'ä des Stades

avances, avec formation de magnifiques fibres cristalliniennes.
C'est la premiere fois que cette regeneration est realisee in vitro
chez les Amphibiens.

Divers essais, notamment l'explantation de fragments de

nageoire, m'ont montre que cette methode, que je pense encore

perfectionner, pourra etre appliquee ä la survie d'autres

organes.
Universite de Geneve.

Station de Zoologie experimentale.

Francois Grandjean. — Certaines trachees des Acariens ont-
elles une origine nephridiale

Chez les Acariens les taenidies 1 de la surface du corps sont

en rapport les unes avec des glandes coxales, les autres avec
des trachees; les premieres (canaux podocephaliques) et les

secondes (peritremes, processus neostigmatiques) se ressem-
blent ä certains egards et sont capables, dans revolution, de

devenir egalement des tubes internes; les taenidies internes
sont remplies les unes par un gaz et elles s'incorporent au

Systeme tracheen, les autres par un liquide et elles jouent le

role de canaux evacuateurs pour des glandes coxales; la structure

annelee ou spirale se rencontre indifferemment (ou manque)
k des tubes tracheens et ä des tubes conducteurs d'excretions

liquides qui debouchent dans une region coxale ou pleurale;
de nombreux stigmates ont des emplacements coxaux. Par cet
ensemble de caracteres nous sommes invites de plusieurs
faijons ä voir une analogie et meme une homologie entre un
ductus de glande coxale et une trachee, c'est-ä-dire ä attribuer

par hypothese une origine nephridiale ä certaines trachees.

II faut repeter qu'il ne s'agit pas de tout le Systeme tracheen.
D'une part en effet nous sommes sürs que des trachees se

forment autrement, par l'mvagination d'aires poreuses de la

1 Voir la note precedente: F. Grandjean, Les taenidies des
Acariens. C.R. seances Soc. Phys. et Hist. nat. Geneve, 61, p. 142 (1944).
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